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Frederick DOUGLASS (1818—1895) 
Ecrivain, journaliste, abolitionniste, et homme politique 

Frederick Douglass, né vers 1818 et mort le 20 février 1895 à Washington DC, est un homme politique et 

écrivain américain. Né esclave, il est l'un des plus célèbres abolitionnistes américains du 19ième siècle. Il af-

firme tout au long de sa vie sa ferme croyance en l'égalité de tous.  

A 20 ans, Douglass épouse Anna Murray-Douglass, abolitionniste et membre participatif du Chemin de fer clan-

destin; ils ont 5 enfants ensemble. Anna décède en 1882. En 1884, Frederick Douglass épouse son assistante, He-

len Pitts Douglass, abolitionniste et militante pour les droits des femmes. 

Parcours 

Homme politique 
 

Convaincu que l'amélioration du statut social des Afro-Américains ne 

peut passer que par leur accès à l'éducation, il se fait l'avocat de la désé-

grégation dans les écoles. 
 

En 1861, Douglass mène, une campagne active pour autoriser les Noirs 

à s'engager aux côtés des combattants de l'Union. En 1863, il recrute 

plus de 100 soldats pour un régiment noir. Il s’insurge contre les discri-

minations frappant les soldats noirs au sein de l’armée. 
 

En 1874 il devient président de la Freedman's Savings Bank, un orga-

nisme gouvernemental privé chargé de favoriser l'intégration des an-

ciens esclaves durant la période de reconstruction qui suit la guerre. 
 

Il est Marshall à Washington en 1877 et du district de Columbia 1877— 

1881. De 1889 à1891 il est Consul-général de la République d'Haïti. 

Hommages 

Plusieurs écoles et édifices publics portent son nom. 
 

En 1965, un timbre dans la série « Américains  célèbres » honore Frederick Douglass 
 

En 1999, Yale University institue le Prix annuel ‘’Frederick Douglass’’ du livre sur 

l’histoire de l’esclavage et de l’abolition d’un montant de  $25 000. 
 

En 2010, une statue et un mémorial de Frederick Douglass sont dévoilés au nord-ouest 

de  Central Park à New-York. 

Né esclave dans le comté de Talbot (Maryland), en1818, il est séparé de sa mère alors qu'il n'est encore qu'un nourrisson. Sa mère vient le voir 

en cachette la nuit, se blottissant contre lui dans son sommeil, mais il a sept ans lorsqu'elle meurt. Il passe ses premières années avec sa grand-

mère en périphérie de la plantation principale.  
 

À six ans, Frederick Douglass est déplacé dans la plantation Wye House, à proximité de la demeure de son propriétaire, le colonel Edward 

Lloyd, l'un des hommes les plus riches de l'État, qui possède selon les estimations de Douglass près de mille esclaves. Il découvre à cette occa-

sion la vie dans une plantation très aisée du Sud des États-Unis et, en particulier, la violence des rapports entre Blancs et esclaves. Il est parti-

culièrement marqué par la première séance de châtiment corporel dont il est témoin : sa tante est longuement fouettée, suspendue par les bras, 

pour avoir été aperçue avec un homme dont on lui a interdit la fréquentation. Les nombreux châtiments corporels, violents, brutaux et doulou-

reux, souvent injustes, subis par les esclaves, le marquent à tout jamais. 
 

Vers l'âge de douze ans, son maître l’envoie servir le frère de son gendre à Baltimore. Dès son arrivée, sa maîtresse enfreint la loi en lui appre-

nant les rudiments de la lecture, mais elle est sévèrement rappelée à l'ordre par son mari. Douglass perçoit tout le profit qu'il peut tirer de l'ap-

prentissage de la lecture et met tout en œuvre pour y parvenir. La lecture de journaux et d'ouvrages politiques permet ensuite au jeune Dou-

glass d’accéder aux représentations de sa domination et de  commencer à structurer son discours d'opposition à l'institution esclavagiste.  
 

En 1836, à 18 ans, il tente une première fois de s'échapper mais, repris, il passe une semaine en prison et est renvoyé vers Baltimore où il tra-

vaille comme calfateur sur les chantiers navals de Baltimore.  Il réussit finalement à s'échapper en 1838, à 20 ans, muni de papiers d'identité 

fournis par un marin noir libre. Il s’engage par la suite dans plusieurs associations anti-esclavagistes.  
  

De 1844 à 1845, il écrit son autobiographie sur ces années d’esclave : Récit de la vie de Frederick Douglass, écrit par lui-même (Narrative of 

the life of Frederick Douglass, written by himself), publié en 1845.  Face au succès de son récit et le risque de se faire reprendre par son 

« propriétaire », Douglass s’embarque pour un voyage de 2 ans en Europe où il va donner plusieurs conférences abolitionnistes. Douglass de-

vient  officiellement libre  en 1846, après son rachat par deux amis britanniques à son ancien maître.  
 

De retour aux EU en 1847, Douglass crée un journal qui s’adresse aux hommes libres de couleur, le North Star.. Frederick Douglass s’engage 

politiquement et dénonce les lois injustes, s’insurge contre les discriminations dans l’armée de l’Union et fait campagne pour le recrutement 

des noirs. Après la guerre de sécession, il milite pour les droits civiques des Noirs et occupe plusieurs positions politiques importantes. Frede-

rick Douglass décède d’une crise cardiaque le 20 février 1895.  

Faits marquants 

Fervent abolitionniste et militant des droits civiques 
 

De 1838 à 1844, il s’engage résolument dans le combat pour l’aboli-

tion de l’esclavage. Il raconte son histoire lors des meetings. Son 

autobiographie «  Récit de la vie de Frederick Douglass, écrit par 

lui-même (Narrative of the life of Frederick Douglass, written by 

himself)» publié en 1855 est un des chefs d’œuvres du genre. 
 

Partisan résolu de la non-violence, il change d'opinion, suite à  

l'adoption par le Congrès du Fugitive Slave Act en 1850. Il soutient 

de plus en plus le droit des esclaves et de leurs défenseurs à résister 

aux esclavagistes par la violence. En 1858, il se rapproche de l'aboli-

tionniste radical John Brown mais est réticent concernant son projet 

d'armer une rébellion d'esclaves. 
 

En 1866, Douglass réclame le droit de vote pour les Noirs, droit ac-

cordé par le 15ème amendement. 


